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Résumé

Alors qu'elle avait prévu se prélasser au soleil tout le mois d’août, Robyn se retrouve rivée à un écran d’ordinateur au service d’un refuge pour animaux. Elle est persuadée qu’il ne peut rien lui arriver de pire jusqu’à ce qu’elle croise Nick D’Angelo, un garçon qu’elle espérait ne plus jamais revoir. Vu ses antécédents, elle apprend sans surprise qu’il participe à un programme pour jeunes contrevenants. Mais quand il se fait à nouveau arrêter, pour une infraction bien plus grave cette fois, elle se met à douter de sa culpabilité. Quelque chose cloche dans cette affaire… que Robyn est bien décidée à élucider!  

Mots clés

Délinquance, arrestation, condamnation, responsabilité, refuge pour animaux, éducation

canine, travaux communautaires, préjugés, justice, amitié, famille, divorce.
Niveau d’intérêt 12 ans et +

Lecture intermédiaire **

Présenter et animer…

                         pour donner le goût de lire Atout coups!

Un objet pour éveiller la curiosité

Éveillez la curiosité de vos jeunes en leur présentant une laisse et un collier pour chien. Demandez-leur ce que ces objets représentent au sens propre comme au figuré. Ils sont synonymes de discipline, de dressage, de complicité entre le maître et l’animal, de sécurité, mais également d’une perte de liberté. La laisse est un objet canin, mais l’humain peut-il être « tenu en laisse » lui aussi? Si oui, dans quelles circonstances? Lors d’un emprisonnement ou d’une peine quelconque à purger, par exemple. Faites ensuite le lien avec le roman en présentant le programme RUC qui a pour objectif la rééducation simultanée de jeunes contrevenants et de chiens ayant des troubles du comportement.  

Un extrait qui a du mordant! 

Pour donner un avant-goût du roman, lisez à votre classe cet extrait qui met en scène la narratrice et qui présente un important duo de personnages, soit Nick d’Angelo, un jeune contrevenant, et Orion, un chien agressif en rééducation : « Me voilà donc devant les murs d’un refuge pour animaux, un établissement théoriquement rempli de personnes qui non seulement aiment les animaux, mais savent aussi les maîtriser. […] Le genre de laisse que les chiens ne peuvent ronger. » (p. 29-31)
Pistes d’analyse littéraire…



afin de s’approprier le texte Atout points de vue

Aspect matériel et paratexte
Titre en jeu, enjeux du titre 

Étant donné que le roman met en scène de jeunes contrevenants et des chiens en rééducation, quelle idée le titre Dernière chance exprime-t-il? De quelle(s) « dernière(s) chance(s) » s’agit-il? Vivre ou mourir? Être libre ou captif? D’après vous, les personnages sauront-ils profiter de la dernière chance qui leur est offerte? 
Interprétations de l’illustration

Qu’est-ce qui se dégage de l’illustration de Bernard Duchesne? En quoi le personnage canin transpire-t-il l’agressivité? Il y a la race du chien, sa position, ses crocs, son collier, la laisse et même son maître, tout de noir vêtu. Comme le chien n’est pas tenu en laisse, il représente un réel danger. Qui est menacé par le chien? Le lecteur a l’impression que le chien le regarde, mais ce n’est pas le cas. En fait, cette illustration représente une scène du roman, celle du face à face entre Robyn et Orion (voir le chapitre 3). Le point de vue adopté par l’illustrateur est celui de Robyn. Nous voyons à travers ses yeux. Et c’est elle que le chien menace!
Personnages

Un criminel angélique 
Au début du récit, le personnage de Nick D’Angelo est présenté sans conteste comme un contrevenant. Or, quel moyen emploie l’auteure pour indiquer au lecteur que ce personnage n’est pas entièrement noir? Son nom! D’Angelo signifie « ange ». Nick est l’ange d’Orion; il est son passeport pour l’adoption. Nick est également l’ange de son frère Joey, un contrevenant récidiviste. De plus, Nick est le modèle de plusieurs jeunes au refuge (voir p. 198).       
Robyn Hunter et la justice
Examinez en quoi le personnage de Robyn incarne l’idée de justice. D’abord, elle grandit aux côtés d’un père policier (ex-policier au moment des événements du récit) et d’une avocate criminaliste. La profession de chacun de ses parents la prédisposait donc à développer un sens aigu de la justice. Son nom de famille « Hunter » signifie « chasseur » en français. Robyn chasse littéralement l’injustice et la criminalité. L’ensemble de ses actions en témoigne : entre autres, elle dénonce des coupables, tente d’éviter à son ami de commettre un crime et vient en aide à un accusé qu’elle sait innocent.
Vies de famille
Norah McClintock fait de la famille un thème dominant dans son récit. Analysez comment la situation familiale de certains personnages influence directement leur personnalité et leur destin. Par exemple, le personnage de Nick D’Angelo aurait sans doute eu un destin différent s’il n’avait pas vécu de la violence au sein de sa famille. Monsieur Schuster n’aurait peut-être pas la même attitude si sa femme n’était pas décédée. Et que dire de l’entourage coloré de Robyn?
Narration

Le récit de Robyn Hunter
À la barre de la narration du roman, la jeune Robyn Hunter. Avec vos élèves, expliquez ce choix de l’auteure. Le point de vue de ce personnage apporte-t-il un angle particulier au récit? Pourquoi n’est-ce pas Nick D’Angelo qui raconte l’histoire? En fait, le personnage de Robyn permet au lecteur de pénétrer avec curiosité et détachement dans l’univers des jeunes contrevenants puisque Robyn n’est pas une véritable délinquante. Cette stratégie narrative permet donc d’observer un adolescent (Nick) à travers les yeux d’un personnage neutre du même âge (Robyn). De plus, la narratrice peut influencer directement le destin de Nick. Dans le passé, elle a dénoncé son méfait, alors que dans le présent du récit, elle veut prouver son innocence.

Une narratrice cachottière
Au fil du récit, Robyn fait part de ses réflexions sans ambages. Or, lorsqu’elle pense avoir résolu le mystère entourant le crime présumé de Nick (voir p. 263), la narratrice se fait tout à coup avare d’informations. Pourquoi? Cette stratégie narrative permet de garder le lecteur en haleine jusqu’au dénouement de l’histoire. Le lecteur sait que l’héroïne détient la clé de l’énigme, mais il ne connaît pas les détails. Cela le pousse à réfléchir afin de trouver lui-même la solution.  

Lieux

Au refuge et ailleurs

Voyez comment l’intrigue du roman est intimement liée à la cartographie des lieux établie par l’auteure. La plupart des scènes importantes du récit se déroulent au refuge pour animaux. Cela fait en sorte que Robyn, qui se déplace dans ces lieux, est le témoin de différents événements, comme la rencontre secrète entre Nick et Joey. Toutefois, les autres lieux ont aussi leur rôle à jouer.  Par exemple, Robyn sait que le restaurant végétalien se situe devant la demeure de Joey et d’Angie. Cette connaissance aiguisée des lieux permet à Robyn de découvrir les failles dans l’histoire de Nick et d’innocenter ce dernier.
Thèmes

Contrevenants et chiens méchants!
Ce chien avec lequel je travaillais ce matin, il me fait penser à un gros gamin pataud et indiscipliné, toujours à calculer jusqu’où il peut aller, toujours à essayer de repousser les limites. Mais il y a de bonnes chances qu’on puisse le débarrasser de ses mauvaises habitudes. (p. 55)
Il me regarde avec une telle férocité que je baisse les yeux vers le sol, comme je l’aurais fait s’il avait été un chien. Mais Nick n’est pas un chien. (p. 74)

Observez l’analogie réalisée dans le récit entre les jeunes contrevenants du programme RUC et les chiens inaptes à l’adoption qu’ils tentent de rééduquer. Les adolescents, tout comme les chiens, doivent apprendre à contrôler leur agressivité, leur manque de sociabilité et leur capacité à faire confiance. Les uns comme les autres testent les limites. Et le sort de chaque chien dépend directement de l’adolescent qui lui a été assigné. Monsieur Schuster et Robyn font l’analogie entre chien et adolescent, comme en témoignent les extraits cités ci-dessus. 
Dernière chance

Le thème de la « dernière chance », annoncé par le titre du roman, se trouve en filigrane dans tout le récit. En groupe, tentez d’analyser comment il se déploie. Voici quelques pistes : le programme RUC est sans doute sa manifestation la plus claire, car il est la dernière chance de survie des chiens qui y participent; ironiquement, le programme RUC aussi est sur la corde raide, car sa reconduction dépend de bailleurs de fonds qui viennent mesurer ses bienfaits (voir p. 216-217); à la fin du roman, Robyn représente la dernière chance de liberté de Nick, alors que Nick était la dernière chance de liberté de son frère Joey. 
Activités après la lecture…






pour créer Atout vents

Un chien, un maître
Le chien cesse de gronder. Je me risque à jeter un coup d’œil dans sa direction. Il a tourné la tête vers la personne qui l’a appelé – un adolescent qui ressemble à une réplique humaine de la bête qui me fait face. (p. 31) 
On dit souvent que le maître ressemble à son chien et vice versa… Faites honneur à cet adage en créant un jeu d’associations pour le moins surprenant. Distribuez à chaque élève la photo d’une race canine différente. Vos écrivains en herbe devront imaginer le caractère du maître du chien en s’inspirant de l’aspect physique de ce dernier. Par la suite, exposez les photos des chiens au mur et, en faisant la lecture à voix haute des textes, tentez d’associer chaque maître à son chien. 

Toujours à partir de l’image du chien, au lieu de mettre par écrit le caractère du maître, les jeunes peuvent aussi réaliser un portrait de celui-ci à l’aide de peinture ou de crayons. Rires et aboiements garantis!

Un sac à dos, c’est privé!

Je tends le bras et empoigne le sac que je tire vers moi. Puis je m’arrête. Il s’agit de la vie privée de Nick. Ce n’est pas bien d’ouvrir ce sac. Et encore moins bien de fouiller dedans. (p. 230)
En fouillant dans le sac à dos de Nick, Robyn trouve, entre autres choses, un livre sur les chiens, un paquet de gomme, un os en cuir de vache, des oreilles de porc fumé, une paire de chaussettes propres et des relevés bancaires. Transformez votre groupe en véritable bande de fouines : amusez-vous ensemble à imaginer le contenu du sac à dos de Robyn, celui de Billy ou encore de Morgan. Chaque élément retenu doit néanmoins être justifié et correspondre à la personnalité de son propriétaire.
Un dossier RUC

Proposez à vos jeunes de monter de toutes pièces le dossier d’un participant au programme RUC. La présentation du dossier devra être le plus réaliste possible : une chemise en carton, deux photographies (une du jeune contrevenant et une du chien qui lui sera assigné), un formulaire d’inscription au programme, un résumé de la situation familiale de l’adolescent, un historique de ses délits, un portrait de sa personnalité, etc. Des informations concernant l’historique du chien peuvent aussi être ajoutées.
Infothon!

Environ tous les deux mois, l’équipe de bénévoles du refuge assemble des pochettes d’information destinées aux gens intéressés par l’organisme. On nomme cette corvée l’infothon! Inspirez-vous de cette stratégie pour réaliser une telle pochette d’information pour un organisme de votre région qui saura en faire bon usage. Le défi de la pochette est de conjuguer l’aspect publicitaire et informatif à la fois. 

Vie future

Quel avenir pour l’enfant d’Angie et de Joey? Mettez vos auteurs en devenir au défi! Dites-leur de se propulser une quinzaine d’années en avant et d’imaginer un épisode dans la vie de cet enfant devenu adolescent. De quelle manière a-t-il vécu l’incarcération de son père? Est-ce que son père s’est assagi? Ses parents sont-ils encore ensemble? Nick est-il présent dans sa vie?
Une victime responsable?

Il a dit qu’une femme qui accepte de rester avec un homme qui lui tape dessus mérite ce qui lui arrive… (p. 279)

Le drame des femmes battues est une réalité au Québec comme partout dans le monde. Lancez une discussion à partir des paroles tenues par le directeur d’école de Nick. Est-ce que la mère de Nick peut être responsable de son sort? Pourquoi cette idée de la femme battue responsable de sa situation subsiste-t-elle encore au sein de notre société? Nick avait-il raison d’agir aussi agressivement envers le directeur?
Jeunes modèles

 […] les gens du refuge l’apprécient [Nick] beaucoup. Apparemment, il se conduit très bien là-bas. C’est une sorte de modèle pour les autres jeunes du programme de réadaptation. (p. 198)
Au refuge, Nick sert de modèle aux autres jeunes en raison de son application, son intérêt et ses compétences. Amenez vos jeunes à parler de leurs modèles. Ont-ils des modèles de leur âge, dans leur entourage ou ailleurs? Et en quoi sont-ils des modèles pour eux?
Bénévoles d’un jour

Des gamins comme ça n’ont pas la moindre idée de ce que signifie le bénévolat. Pour même commencer à comprendre ce concept, il faut être capable de penser à quelqu’un d’autre qu’à sa petite personne. (p. 57)

Dans le récit, nombre de personnages font du bénévolat au refuge pour animaux, dont monsieur Schuster qui tient ces propos acerbes sur les jeunes et le bénévolat. Faites-le mentir en mobilisant vos gamins! Ensemble, créez une vague de bénévolat au sein de votre région. Réalisez d’abord une liste des organismes ou des événements qui nécessitent des bénévoles. Puis chaque jeune deviendra bénévole d’un jour (ou plus s’il le désire!) pour la cause qui lui tient à cœur. 

Créer un réseau de lectures…

pour faire lire Atout moments

Des adolescents et des chiens

· Hush! Hush! de Michel Noël, Hurtubise, 2006, 288 p.
· Le Chenil de Patrice Robitaille, coll. Cavales, Interligne, 2010, 113 p. 
· Les Trois Lieues de Sylvie Desrosiers, coll. Ado, La courte échelle, 2008, 218 p.
· Mais il part… de Marie-Sophie Vermot, Thierry Magnier, 2006 [2005], 127 p.
· Le Bizarre Incident du chien pendant la nuit de Mark Haddon, Pocket, 2005, 393 p.
· Sabaya de Ann Lamontagne, coll. Roman Ado, Vents d’Ouest, 2001, 193 p.
Délinquance et jeunes contrevenants
· Alex et les Cyberpirates de Michel Villeneuve, coll. Atout/Policier, Hurtubise, 2001, 152 p. 

· Paul Honfleur de Rascal, ill. d’Alfred, coll. Empreinte, L’Édune, 2009, 34 p.
· Angie M. de Rascal, ill. d’Alfred, coll. Empreinte, L’Édune, 2010, 42 p.
· L’Engrenage de Marie-Andrée Clermont, coll. Faubourg St-Rock, 2007 [1991], 177 p.
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